
na vres de guerre formèrent la haie, accueillant Lnurs Excel- de Psenal et des forts annonant qulW cérémonies deaa
leinces par de vigoureux hourrahs. La princesse débarqua la prestation du sermen étaient termindes.
pi.ière et Leurs Excellences furent reçues par les dignitaires Ap rè que Son Excellence'6it été'assermentéeladminist
eéiile*t les officiers supérieurs de Farnée et de h marine. tour vint lui faire obédience'ainsi qu' la'pri'ìceeeLoiso'e

Ari que Leurs Excellences eurent reçu les honneurs mili- au due d'Ediimbotrg. Sir John A. Macdonald s'approcha en-
taire& de la garde, la procession s'est formée, se dirigeant vers suite et s'inclina devant Son Excellence la Princesse et le
PI'htel du gouvernement où le Marquis a été assermenté. Prince, et leur presenta ensuite ses collègues.

L'Hon. Juge Ritchie, en grand costume, prit place sur un Anssitôt après cette cérénonie le maire d'falifax présnta
mUg&à la gauche du trône, devant une table. En faca du trône l'adresse de la corporation de cette ville.
à dr6ite, se tenaient Sir John A. Mcdjnal les Hon. M. Leurs Excellences reçurentensuite pltisiënr attràaare
Fope; Baby et Tupper ; à gauche étaient L:.s Hon. MX Mac - nixquelles le marquis de Lorne répoidit er termes heureux.
lenie Bowell, Masson, Aikens et O'Connor. Le lendemain fut consacré à un lever, différentes visites et ne

Laprincesse Louise était assise à la droite de Sir Patrick termina par im grand dIner.
McDongall, 'administratour du Gouvernement depuis le ad- Le 27 novembre, à 11 heures A. M., le marquia dekLorne, la
p:rt:de Lord Dufferin, ayant à sa gauche Son Altesse Royale princesseLonise etleur suite partirent d'Halifax, au bruit d'une
ledàni'd'Edimboirg, frère de la princesse Louise, en uniformto salve tirée de la citadelle. Son.Altesse Royale parais t très
de oaitaine de la marine royale, la poitrine couverte de déco- émue des démonstrations chaleureuses de lafoule. Lespopula
r'âtions. tions sur tout le parcours du chemin de ferdepuis Halifaxjns.

Après la lecture des lettres-patentes et de la connision qu'à Matapédiac, acclamèrent avec le plus grand enthousiasm.
mmaut le Marquis de Lorne Gouverneur-Général, le ser - Leurs Excellences

sirede ce dernier mit entre les mains la formule du serment Le char vice-royal faisaithalte à Matapódiac, le 28novembre
d'ofBces en.même temps qie le Juge Ritchie lui présenta la à huit heures <lu soir, et il y eut là illumination et feux dejoie.
Biblò. Le Marquis prononça alors le serinent suivant : Le lendenmain,-Son Excellence le Gouverneur-Gónéral dvai

.Je, Sir John Douglas Stherland Ca'pbell, communément e trouver au milieu d'une population dont il avait bien aupa.
appel le marquis de Lorno, jura que je serai li'èle et. que je ravant su appr6ier le mérite, ce qui lui. faisait dire, danrs unegrtgrai unevraie allégeance à Sa MuIjesté la Reine Victoria, discous qu'il fit à Liverpool, an moment de son départ: il:Nu'e

atijris etfn'atives q(le e aiio pui cront î's sursa i soimes heurenx, disait Son Excellence, de trouver en'Çana-
sonne sa conronne et.sa dignité, et j'enmploi-r;îi tous mes eifrtq da des descendants de la race française, do'la race dontôóñ
pourléopuvrir et faire e) inaitre à Sa M -josté, à ser, hériLiters "nous a appris depuis longtemps à admirer la .bvoñe
et survivante, tout.s trahisons et conspiiations pnrIi;les qui gou regar.le justement comme esstielles are

iouiraierit être formnées contre elle on contre eux. Je promets ti bien-etre:dû
ùdèlement de maintenir, de supporter et de défendre de tout pays leur amitié et leur coopération'à la vie publique:qu'oe
meopouivoirla snorueion à la couronne, laquelle buecesion, "leur présence ; car nulle part la loyauté n'est élus siùcère et

ne acte ititulé I Ae pir limiter lavaiLtagge la cou "plus enracinée que chez les Canadens-França,,esifels0 on'j'ùn a,-surer les dr.its et les lîibertéi <lut sujet, ;:»iiu-rnai,-18ies
«et et reste limitée à la priucesse Sophie, électrice lu Hauovre, jonissent de franchises parfaites, d'une absolué 6galit6,e'n loi
etanx héritiera issus d'elle étailt protestants, par là reimn r. " et en jnstice ainsi qu'eL libertés constitutionjieelles.

letlenet et abhorrant toute obéissanc.e ou abiégenuce a qui Son Excellence le Lieutenant Gouverneur de la Provinci'deseosoit réteidant réclamier titre on lrétend ant avoir Qé e
àit làa oonrouue de ce royaume, et le déclare qu'aucun irbec et ses honorables ministres ont été les premiersà of-

prince, perdonnie ou pi élar. état oa Potentat di ranger, n'a m frir leurs hommages et ceux de lapopulation'qu'ilsgZnvernent.
ne-doit avoir juridiction, ponvoir, 9uipériorité oun not ité gn- A Ste. Fl.Ive, où ils s'étaient rendus la veilleils ontété de.birü'atoriale ou' piritieile, dans le r.'yanmn., et je fais cette tiolsa S ils ont; et le v
d4ela'ràtion sur la vraie fui d'un chrétien. Ainsi que Dieu me cueilispar Sont Atem sseRoy e et la Gopverneur'toiile.
soit on aide. "le plus grand empressement et la.plus parfaite courtoiie.

Le Marquis oyant apposé sa signature, le Juge Ritchie lui Sur tout le parcours depuis Mattipédiae jnsqu'àOttàwa; les
imesea les paroles qui suivent: démonstrations ont été des plus imposantes; dans lea districts

on exécuterez bien et fidèlement la charge dle Gouver- ruraux comme dans les villes, les décorations et les. illumina-
nonr-Gé;éral du Canalia oU OUs territoires qui en . épondent, tions étaient d'une richesse'telles que les. circonstances :des

oum adminihtrerez duement et impartialement lia justice; lieux permettaient de le faire.
enalue Dieu vous toit at aide.

Vous'ferz t6us vos efforts pour que tàntes les clauses, ma- L vile de Rimouski est la première qui ait* en Pavautage
et choses contenues dans leo. divers actes dlu Palmenr, de présenter à Leurs Excellences une adresse'en français, à'la-

adyté jnbqnici et miaintenant en firc, concîrnuint, le coin- quelle le Marquis de Lorne répondit égalemnnt en français.
mere et lonÇ colonies de Sa Majesté soient observées Ipoucteici: g L co P d M. le en fr-nçaisr
lement et.de bonne foi, selon la vraie intention et le sens qi Vicaire Lange.
met attaché, et que Dieu vous soit en aide. vin, ainsi que le MM. les directeurs,, professeurs et élèves du

.,Vous exécuterez bien et fidèlement la charge le gardien Séiniu'aire de Riinouski s'étaienc·rendus-au'lieu de la récep-'dotr:id sceau -la Puehissance etc ddu Cahuada, blaoteieiur (u lion. Son Excellence fit un chaleureux accueil à Sa Grandeur.n gtre.o sace et de ve habileté, d que Dieu vous soitMgr Pvêqe deRimouski, à M. le Graud-Vicaire Langevinet
Quand le sernent fut adinliistró et au nionent, où le juge au d6puté du comté au Parlement Fédéral, M. le Dr.,Fiset.

g4as&t le jurat, le Gouverneur-Géndral présenta le grand scea L'orchestre clu Séminaire et une compagnie de volontaires
de la Puissance au Sccrétaire-d'Etat, PHIon. Sénateur Aikeun, rehaussaient l'éclat de cette cerêmonie.
.ê.disent Les ci.toyens de Fraserville partagèrent aussi' lhonetir de

Je*.ro.s.,emots le grand sceau de la Puissauco pour qu'il la iirésentatiou d'une adressd à Leurs Ekëellehöces. -

e4idý6.en eûreté." Pour la pïrôisse de Se. Aùue,' rien ie' pouvait néus'faire e
assidtL aprèsle pavllomn du Gouverneur-Général se bis- pérer cet heureux yrlvilégo7ear suivant cesqu aval'été rdgid

or h'éltd, lAmirauté, les cloches des églies de la ville dans le programme dû l'itin'éràirý,'lo oort4ge royal ne' deeit'
une salved's dix-sept coup àe canon était tirée m i b'pa àržeté à'l Éttiäeh'

GAZETTE DES CAMPAGNES


